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Eduardo Zamora , Chroniques

Chroniques : Ç Recueil de faits historiques regroupŽs par Žpoques et prŽsentŽs selon leur dŽroulement chronologique ;
au sens large, rŽcit mettant en sc•ne des personnag es rŽels ou fictifs, tout en Žvoquant des faits sociaux et historiques
authentiques, et en respectant l'ordre de leur dŽroulement. (Selon le CNRTL, 2008) È

Pour inaugurer la saison 2009/2010, la galerie Lefor Openo est heureuse de prŽsenter
les Ïuvres rŽcentes dÕEduardo Zamora rŽunies sous le titre Chroniques.
Et vrai : Zamora peint des chroniques Ðcomme il respire : sŽrieusement avec humourÐ
si on nÕomet pas de dire que les temps et les lieux quÕil traverse ne sont pas de lÕordre,
ni du sens commun ! Dans des formats plut™t carrŽs, petits ou grands, il donne
lÕimpression de torŽer du pinceau en travaillant du chapeau, non pas que sa peinture
soit hŽro•que ou expressionniste, mais par son enjeu : braver les inconnues, jouer ˆ la
roulette russe en sachant que lÕarme est grippŽ ou encore ne pas cesser de bluffer
alors que la derni•re carte a ŽtŽ posŽe.  Dans des pays dŽvastŽs par la peste porcine,
par lÕŽchappŽe sanglante dÕun Christ las dÕ•tre tant de fois crucifiŽ,Ésemble-t-il, des
hommes nÕont pas renoncŽ ˆ habiter lˆ : m•me, ils continuent dÕaimer, de rire, de
croire, de vivre sous lÕoeil de crŽatures animales et cŽlestes. Ici, pas de place pour le
pathos, uniquement quelques rem•des possibles ˆ nos doutes.

MH
Extrait choisi : Ç Eduardo Zamora È par Anne Kerner, in Zamora, catalogue
dÕexposition, Paris : Lefor Openo, 1997, p. 10.

Ç [É]Epreuves, exorcismes, traversŽes du temps. De lÕespace, aussi. Les Ïuvres de
Zamora ne cessent de tisser un patchwork aussi terrible quÕinquiŽtant avec la mort
joyeuse de ses anc•tres de Tula et de Monte Alban et la plŽthore des maux quotidiens
du commun des mortels de notre pauvre plan•te. Puissantes comme la tequila.
Enivrantes comme le mezcal. Elles enflent, gonflent, pullulent des cassures humaines,
des brisures de lÕ‰me, de toutes ses souffrances et de tous ses refus. "Rien du r•ve
mexicain, son cauchemar, plut™t", confie le peintre. Dans un monde, lÕautre. Dans les
mystŽrieuses citŽs du Serpent ˆ plumes, les affres cinŽmatographiques dÕ"Au-dessous
du volcan" et des "Epices de la passion". Dans cette fin de si•cle qui pr™ne le retour
de la peinture comme celui de la figure, les personnages serpentins de Zamora,
grands fr•res des bonhommes ronds de son ami Hadad et du hŽros rose de Paella
Chimicos, chauffent le sang et les sens. [É] È

ElŽments biographiques (Biographie compl•te sur demande)
NŽ ˆ Nuevo Laredo, Mexique, en 1942.
Etudie ˆ lÕEcole Nationale des Arts Plastiques de Mexico puis ˆ lÕAcadŽmie dÕArts
graphiques de Cracovie, Pologne.
Travaille et rŽside ˆ Paris depuis 1973.
Expose depuis 1965 internationalement et depuis 1993 ˆ la galerie Lefor Openo.

Acquisitions
MusŽe Civico de Carpi, Italie ; MusŽe Rufino Tamayo, Mexico ; MusŽe dÕArt
Moderne, Santiago, Chili ; Fonds National dÕArt Contemporain, Paris ; Fonds RŽgional
dÕArt Contemporain dÕIle de France ; Association pour la crŽation du MusŽe dÕArt
Contemporain de Bourg en Bresse, France.



Dans les Alpes, technique mixte sur toile, 50 x 61 cm, 2009.

     Vache folle de joie, huile sur toile, 50 x 61 cm, 2009.



             PandŽmie, 40 x 40 cm, technique mixte sur toile, 2009.

       Eleveurs, huile sur bois, 113 x 102 cm, 2009.


